
BULLETIN I~CONOMIQUE DU MAROC

EXPORTATIONS MAROCAINES ET CONTROLE DE LEUR QUALITÉ

Les exportai ions rnarocaines sont en pro­
gression cOllsta.nle, non seulement en lOltfWue,
rnais I11Plne t~n valeur depuis Ig3:{,circonstance
d'autanl plus remarquable dans la période
actuelle de contraclion des prix. Le petil tableau
ci-dessous le confirme.

EXP()HTATIONS TOTALES
(Je la ZClle frança ise dll Maroc

ANNÉES
TONNAGE

(Milliers de tonnes)
VALEUH

(Millions de 1'1'<HlGS)

11 faut noter, par ailleurs, certaines diInillu­
tions, notamrnent pOUl' les amandes el les grai­
nes de 1in: amandes passées de 16.000 quintaux
elllg:{:~ à Ifl.ooo quintaux en Ig;)l~; graines cIe
lin, de ':);>.000 quintaux en 'g:b à tl'LOOO quin­
laux en Ig:)6.

En revanche, l'efficacité de la politique de
contrôle s'affirme avec la progression des expor­
tations de primeurs. En effet, de 100.000 quin­
lallx en 'g31, les expéditions de primeurs ont
,)Ileint 10;),()OO quilliaux en 1932, I:{~~.ooo en·
Ig:):) el J 88.000 quintaux en 193û.

1931 1.57G 761
1932 1.G47 G85
1933 1.725 600

1934 1.970 GG7

'fous les produits Il' étant pas contrôlés par
l'O,C.E., nous établirons un parallèle entre ceux
qui onl bénéficié du contrôle el ceux qui n'y ont
pas élé soumis.

1. U Produils conlrôlés

()/~u.fs de volailles. - De 8~).ooo quintaux
cn 19:{ J, Ics œul's sont passés [1 8g .000 cn 1932,
9g.000 en 1 g:):{ et 97.000 quintaux en Ig:)[I.

Poissons conservés. - La progression pour
les poissons conservés a été plus forte, de 21.000
quintaux en Ig31, elle s'élevait à 40.000 en 19.')~)"

;)6.000 quintaux en 193:{ el 8;).000 quintaux
en 'g:)!J.

Céréales et légu,nûneuses. - Pour les céréa­
les et légumineuses même développement, sen­
sible surtout pOllrles céréales secondaires, car
ccs dern ières ne son 1 pas enserrées dans UB con­
ti ngen t restrictif COI11me l'est le blé et peuvent
trouver un déhouché sur l' extériellr sans secours
artificiels sous forrne de primes.

Les rnaïs, de I8~).ooo quintaux en 1932, pas­
sent il !,8~).ooo quintaux en Ig.'),') et 615.000 quin­
taux en Ig:)6, et cela, malgré l'interdiction au
\[aroc de céréales secondaires, inlervenue au
'milieu de l'été 'g33, dont la conséquence logi­
que fut cependant d'augmenter la den1ande inté­
rieure.

Les orges, de l.gÛÛ.ooo quintaux en 1932,
passent à :~.265 quintaux en '93û.

Les fèves, de l;d~.ooo quintaux en I~)3:~, pas­
sent à 317.000 quintaux en 1931,.

Les lentilles, de /1.000 quintaux en Tg;h,
passent à ,8~()()() quintallX en 19:)(" etc.

2 U Produils non contrôlés

Si nOlis passons à la contre-épreuve, nous
relevons une chute des exportations de la plupart
des produits non contrôlés.

Les cires sont restées à peu près station­
naires, de J. 1 Il, quintaux en Ig3'~ ri. 1.1,62 quin­
taux en 19:)[1. UIl des plus gros producteurs de
Iniel signalait dernièrement, à la chambre de
curnrnerce de Casahlanca, la décadence du com­
Inerce des cires, par suite des trop nombreuses
falsi fications.

Ce qui est "rai pour les cires se continne
pc,ur le miel, pour les 'boyaux sees ou frais, les
peaux, ete.

Pour les laines, l'étude des chil'l'res est pleine
d'enseignements. Nous apprenons que les laines
en suint trouvent à la rigueur à s'exporter, car
les acheteurs tiennent compte des impuretés ­
g. :~09 quintaux en Ig36 contre 9.000 quintaux
en 19:)1, - par contre, les laines lavées, qui
supposent dOliC déjà une certaine préparation,
~'ont tOlllhées de /,.000 quintaux en 1 g3 1 à 1.500
quintaux en 193tl ; là aussi, le besoin d'une SUl'­

,eillaùce se fait sentir.

Le liège et le crin véfJélal font l'objet de
l'enlarques identiques et des exportateurs parmi
les plus sérieux de ces deux catégories de pro­
duits ont sollicité récemment le bénéfice du C011­
Irt)le.Les sorties de ces deux articles sont sans
doute en progression, mais j 1 est certain que le
rytlllne s'en trouverait accéléré si la garantie de
la qualité leur était conférée. Ainsi, pour les
lièges 111ft/es, les exportations ont été de 28.000
quintaux en 193'), contre 77.000 quintaux en
'g3û ; les lièges de reproduction sont restés sta­
tiollnaires en Ig3:) et Ig3û avec 38.000 quintaux.
D'après les renseignements donnés par nos atta­
chés commerciaux, notamment celui du Dane­
111ark, le contrôle offrirait un gros intérêt car les
achetellrs nordiques désirent avoir toutes garan­
ties sur la qualité des objets commandés.

P. V.




